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Welcome to Acadia of  the Lands and Forests! 
Land of our ancestors; land where many Terriots came to find a homeland after 
the Great Eviction. The village of  St. Basile, the first parish, welcomes you along 
with St. Luce (Upper Frenchville, Maine), St. Jacques, NB, St. Bruno (Van Buren, 
Maine), Baker Brook, NB, and other key settlements of the family. 

Our General Schedule 
The events of our time together are shown below… 

Aug 15 0930 Conference in Pohénégamook – Guy Thériault 
Aug 15 1130 Tour of St. Basile - Gérald Thériault 
Aug 16 1000 Baker Brook conference - J.R. Theriault 
Aug 16 1300 Tour of Baker Brook - J.R. Theriault 
Aug 16 1500 Reunion in Fort Kent - Guy Thériault, J.R. Theriault 
Aug 17 1200 Tour of St. Jacques - J.R. Theriault 
Aug 17 1600 Tour of St. Luce - J.R. Theriault 

In Pohénégamook, Baker Brook, and Fort Kent, our speakers will present the his-
tory of Madawaska and the migration of the Terriot family to Madawaska from 
1790 to 1885. The presentations in Pohénégamook and Baker Brook will be in 
French and those in Fort Kent,  English. We will also spend some time talking 
about our ancestors who played significant roles in developing the region. 

History of Madawaska Region 
The presentation describes the geography of the Madawaska region, its indige-
nous Maliseet population, the role played by the region under the French and the 
British and the reasons why it became a jurisdiction disputed between the British 

Bienvenue à l'Acadie des terres et forêts! 
Terre de nos ancêtres où de nombreux Terriot ont migré pour s’y créer une 
nouvelle patrie après le Grand Dérangement. St-Basile, la première paroisse, 
vous accueille avec Ste-Luce (Upper Frenchville, Maine), St-Jacques, NB, St-
Bruno (Van Buren), Baker-Brook, NB et d'autres établissements clés de la fa-
mille. 
Le programme des évènements 
Les évènements prévus pour notre réunion sont présentés à gauche. À Pohéné-
gamook, Baker-Brook et Fort-Kent, nos conférenciers présenteront l'histoire du 
Madawaska et la migration des familles Terriot vers le Madawaska (1790-1885). 
Les présentations à Pohénégamook et Baker-Brook seront en français et celles à 
Fort-Kent, en anglais. Nous allons aussi mentionner ceux de nos ancêtres qui 
ont joué un rôle important dans le développement de la région du Madawaska. 

Histoire du Madawaska 
La présentation décrit la géographie de la région du Madawaska, sa population 
Malécite, le rôle joué par la région sous les régimes français et anglais, et les rai-
sons qui en ont fait une juridiction disputée entre les Britanniques et les Améri-
cains. On explique l’évolution politique du territoire pendant la période et les 
raisons pour lesquelles la région est devenue attrayante pour certains Acadiens 
et Canadiens-français à partir de 1785, et comment,  après un siècle de migration 
depuis le Saint-Jean inférieur et le Bas-Canada, la région est devenue une nou-
velle patrie pour ce peuple. On décrit la dispute des frontières entre les colonies 
britanniques (Bas-Canada et le Nouveau-Brunswick) et les USA ainsi que les 
effets négatifs du traité Webster-Ashburton de 1842 qui a défini la nouvelle 
frontière internationale, divisé les familles francophones entre les deux pays et 
créé des blessures qu’il fallut des décennies à guérir   



2 | Page       
 

and the Americans. It explains the political evolution of the territory over time 
and the reasons why it became attractive to some Acadians and French-
Canadians beginning in 1785 and how, after a century of migration from Lower 
St. John and Lower Canada, the region became a new home for these people. The 
border dispute between the British colonies (Lower Canada and New Brunswick) 
and the USA is described and so are the negative effects of the 1842 Webster-
Ashburton Treaty delineating the international border, dividing  French-
speaking families between the two countries and creating wounds which it 
would take decades to heal.  
The presentation concludes with a review of the economic development which 
followed and of the contributions made by various religious institutions who 
came to the region to provide health care and education. 

Great Eviction:  Madawaska Pre-History 
The diagram at right presents the first five generations of our family genealogy 
to highlight the members of the fifth generation (at bottom of diagram) whose 
descendants participated in the migration to Madawaska. Fifth generation Jo-
seph-2 (son of Joseph and Marguerite Mélanson), with his first wife Angélique 
Landry and his cousins, Joseph and Paul, sons of Claude and Marguerite Cormi-
er were all originally from Grand-Pré. Of the 61 branches in the fifth generation, 
only these three branches were involved in the migration to the Madawaska ter-
ritory beginning in 1790. 
While their descendants helped settle the Madawaska territory, the three cousins 
spent several difficult years during the Great Eviction period before they finally 
found their new homes. In 1759, the two brothers Joseph and Paul migrated with 
their large families from Beaubassin to the St. Jean Port Joli and Kamouraska are-
as respectively to continue raising their families, while their cousin Joseph-2 and 
his second wife Marie-Josèphe Girouard helped settle in 1786 the Caraquet area 
in northeast New Brunswick. 
As shown on the map below, the Theriault migration occurred in three phases: 
 1790 – Joseph-3, son of Joseph and Angélique, and his wife Madeleine 

Thibodeau settled in St. Basile/Rivière Verte and St David/Grand Isle. 
 1823 - Charles, grandson of Joseph and Agnès Cormier, and his wife Léo-

cadie Jouvin settled on the Madawaska River in present-day St. Jacques. 
 After 1843 - 18 descendants of Paul and Joseph settled St. Luce (Upper 

Frenchville), Fort Kent and other parts south of the St. John River. 

1785 – First Migration: St. Basile and St. David 
The migration to the Madawaska territory was begun by the Acadians in 1785. 
Joseph R. delayed his decision to join his Acadian compatriots until around 1790. 
At that time, his twelve adult children were of the age to start their own families; 
so they spread out to present-day Sainte Anne de Madawaska, Rivière Verte; and  
 

En conclusion, on fait une revue du développement économique qui a suivi et 
de la contribution apportée par diverses institutions religieuses qui sont venues 
dans la région pour dispenser les soins de santé et l'éducation.  

Grande Expulsion: Préhistoire du Madawaska 
Le diagramme ci-dessous présente les cinq premières générations de notre fa-
mille pour mettre en évidence les membres de la cinquième génération (au bas 
de la figure) dont les descendants ont participé à la migration au Madawaska. 
Joseph-2 (fils de Joseph et Marguerite Mélanson), sa première épouse Angélique 
Landry et ses cousins, Joseph et Paul, fils de Claude et Marguerite Cormier, 
étaient tous originaires de Grand-Pré. Sur les 61 branches de la cinquième géné-
ration, seules ces trois branches ont contribué à la migration vers le Madawaska 
à partir de 1790. 

 

Tandis que leurs descendants ont contribué à établir le territoire du Madawas-
ka, les trois cousins ont passé plusieurs années difficiles pendant la période de 
la grande expulsion avant de trouver enfin une nouvelle patrie. En 1759, les 
deux frères Joseph et Paul ont migré avec leurs familles de Beaubassin à St-Jean-
Port-Joli et Kamouraska respectivement pour continuer à élever leurs familles, 
tandis que leur cousin Joseph-2 et sa seconde épouse Marie-Josèphe Girouard se 
sont établis à Caraquet, au nord-est du Nouveau-Brunswick en 1786. 
Comme la carte à gauche le montre, la migration des Terriot s'est produite en 
trois phases distinctes: 
 1790 – Joseph-3, fils de Joseph-2 et d’Angélique, et son épouse Madeleine 

Thibodeau s’établissent à St-Basile/Rivière-Verte et St-David/Grand-Isle;  

Branches in gray migrated to Madawaska / Branches en gris migré au Madawaska.
(From « Destination : Madawaska », JRT Theriault, La Revue de la Société historique du  
Madawaska, Jul-Dec 2009) 
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on the other side of the river to Grand Isle, Lille and Van Buren. Today, most of 
the Thériaults in this area are descendants of the Joseph R. family. 
 

  
A FEW THERIAULTS OF THE PERIOD 

 In 1838, ‘Le Capitaine’ Régis and his brother, Bénonie, grandsons of Joseph 
R., built the first mill in St. Basile on the Iroquois River close to present-day 
Route 144. 

 Senator Patrick Therriault, great-grandson 
of Joseph R. of Grand Isle, Maine’s first Aca-
dian State Representative and Senator. He 
commissioned Father Thomas Albert’s History 
of Madawaska; caused construction of the first 
international bridge at Van Buren/St Leonard 
and speaker at the 1908 Acadian Conference. 

 Lévite Thériault, grandson of Bénonie of St. 
Basile, was a major land owner and political 
figure in New Brunswick. He studied at ‘Col-
lege de Ste Anne de la Pocatière’. He was 
founder and Lieutenant Colonel of the 1st 
Battalion of Madawaska in local militia. He 
was elected to the legislature in 1868. 

 1823 - Charles, petit-fils de Joseph et d’Agnès Cormier, et sa femme Léoca-
die Jouvin s’établissent sur la rivière Madawaska dans l'actuel St-Jacques.  

 Après 1843 - 18 descendants de Paul et Joseph s’établissent à Ste-Luce (Up-
per Frenchville), Fort-Kent et d'autres localités du sud du fleuve St-Jean.  

1785 - Première migration : St-Basile et St-David 
Ce sont les Acadiens qui ont commencé la migration vers le Madawaska en 
1785. Joseph a retardé sa décision de rejoindre ses compatriotes acadiens 
jusqu’en 1790. À cette époque, ses douze enfants adultes étaient d'âge à com-
mencer leurs propres familles ; ils se dispersèrent vers Ste-Anne-de-Madawaska 
et Rivière-Verte et de l'autre côté du fleuve jusqu’à Grand-Isle, Lille et Van Bu-
ren. Aujourd'hui, la plupart des Thériault dans ce secteur sont des descendants 
de la famille de Joseph R. 
QUELQUES THÉRIAULT DE LA PÉRIODE  
 En 1838, «Le Capitaine» Régis et son frère, Bénonie, petits-fils de Joseph 

R., construit le premier moulin à St-Basile actuelle sur la rivière Iroquois. 
 Le sénateur Patrick Therriault, arrière-petit-fils de Joseph R. de Grand 

Isle, premier Acadien représentant de l'État du Maine et sénateur. Il con-
vainc l'abbé Thomas Albert d’écrire « Histoire du Madawaska»; il parraine 
la construction du premier pont international à Van Buren / St-Léonard et 
est conférencier à la Conférence acadienne à St-Basile en 1908. 

 Lévite Thériault, petit-fils de Bénonie, est un propriétaire foncier impor-
tant et une figure politique au N.B. Il étudie au Collège de Sainte-Anne-de-
la-Pocatière et est le fondateur et lieutenant-colonel du 1er Bataillon du Ma-
dawaska dans la milice locale. Il est élu à l'Assemblée législative en 1868. 

1823 -  Deuxième migration :  St - Jacques 
Charles Terriau et Marie Léocadie Jouvin ont été les premiers francophones à 
s'installer à St-Jacques. Quatre ans plus tard, ses beaux-frères, Pierre Plourde et 
Jean St-Onge, se joignirent à eux. On y a concédé à Charles 170 acres qui cou-
vraient la plus grande partie de St-Jacques sur la rive sud de la rivière Ma-
dawaska et à l'ouest de la rivière à la Truite. Ses fils, Dolphis et Prudent, reçoi-
vent une concession sur la rivière Madawaska. Dolphis hérite plus tard de la 
terre de son père qu’il subdivise à mesure que St-Jacques grandit. Quand l'église 
de St-Jacques est construite en 1860, Dolphis fait don du terrain. 
Pierre Plourde construit le premier moulin dans les environs sur la rivière Iro-
quois vers 1840. Le moulin a finalement été dévolu aux petits-fils de Pierre, 
Charles et Philias Morneault. Cette industrie deviendra plus tard la plus 
grande industrie de la vallée. Joseph, fils de Dolphis, qui a été élevé avec Phi-
lias Morneault, travaille avec lui dans les moulins Morneault. Plus tard, il dé-
ménage à Baker-Brook pour construire un moulin à scie et à farine pour servir 
les habitants locaux. 

PATRICK THÉRRIAULT, SENATOR 
(Courtesy Les Archives 

Religieuses Hospitalières de 
St. Joseph) 
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1823 - Second Migration:  St. Jacques  
Charles Terriau and Marie Léocadie Jouvin were the first francophones to settle 
on the Madawaska River in present-day St. Jacques. Four years later, his broth-
ers-in-law, Pierre Plourde and Jean St Onge, joined them. Charles was granted 
170 acres which covered most of St. Jacques on the southern bank of the Mada-
waska River and west of the Rivière à la Truite. His sons, Dolphis and Prudent, 
received grants on the Madawaska River. Dolphis later inherited his father’s land 
which he eventually partitioned out as St. Jacques grew. When the St. Jacques 
church was built in 1860, Dolphis donated the land. 
Pierre Plourde built the first mill in that area on the Iroquois River around 1840. 
The mill eventually was inherited by Pierre’s grandsons, Charles and Philias 
Morneault. This industry would later grow into the largest industry of the val-
ley. Joseph, son of Dolphis, having been raised with Philias Morneault worked 
with him in the mills of Moulin Morneault. He later moved to Baker Brook to 
build a sawmill/flour mill to provide for the local farmers. 

A FEW THERIAULTS OF THE PERIOD 

 Joseph, son of Dolphis, built his mill in 1907. His son, Joachim operated it 
until 1947. Today, it is the much larger, modern J. D. Irving mill. 

 Adolphe, son of Dolphis migrated to Nashua, NH in 1890 as a ‘pick and 
shovel’ man for the local water company; later, he was its manager. 

 Marcel, a great-grandson of Charles, received a law degree from Boston 
University; practiced in New Hampshire; he died in 1928 in a biplane crash. 

 Four grand-daughters of Dolphis, members of the ‘Hospital Sisters of St Jo-
seph’. Soeur St. Charles studied nursing in Nashua, NH, radiology in St. 
Louis, MO; started a nursing school in St. Basile; brought radiology to Mad-
awaska. Soeur Morneault built Hotel Dieu Hospital in Edmundston, a sana-
torium in St. Basile in 1947. See photo at right of two other grand-daughters. 

1843-1885 - Third Migration: St. Luce and settle-
ments south of the St. John River 
The final phase of migration started in 1843 after the Webster-Ashburton Treaty 
was enacted when Thomas Theriault came to Ste Luce to marry Elizabeth 
Nadeau and settled there. In that year, St. Luce built its church. Over the next 40 
years, 9 others went to Frenchville, 2 to St. Basile, 2 to St. Francois, and one each 
to St. Jacques, Daigle, Fort Kent, Wallagrass, Van Buren, and Caribou. 

A FEW THERIAULTS OF THE PERIOD 
 Dr. Louis L. Theriault, grandson of Francois ‘Bonhomme’ Theriault who 

migrated from Rimouski, QC to Caribou in 1872. Born in Van Buren, educat-
ed in St. Mary’s College in Van Buren and Jefferson Medical College in Phil-
adelphia, he received his Doctor of Medicine in 1918. Soon after, he returned 
to Van Buren to set a practice that grew to cover several towns. 

QUELQUES THÉRIAULT DE LA PÉRIODE  
 Joseph, fils de Dolphis, construit 

son moulin en 1907. Son fils, Joa-
chim en assure la bonne marche 
jusqu'en 1947. Aujourd'hui, c’est 
une grande, moderne usine de JD 
Irving. 

 Adolphe, fils de Dolphis, migre à 
Nashua, NH, en 1890, comme 
simple manœuvre dans l'entreprise 
locale de gestion de l'eau; plus tard 
il en devient le surintendant. 

 Marcel, arrière-petit-fils de 
Charles, reçoit un diplôme en droit 
de l'Université de Boston; il pratique le droit au New-Hampshire; il meurt 
en 1928 dans un accident d’avion. 

 Quatre petites-filles de Dolphis sont religieuses chez les Hospitalières de 
St-Joseph. Soeur St-Charles étudie les soins infirmiers à Nashua, NH, la ra-
diologie à St-Louis, MO; elle ouvre une école de soins infirmiers à St-Basile; 
elle introduit la radiologie au Madawaska. Soeur Morneault construit 
l’Hôtel-Dieu d'Edmundston, le sanatorium de St-Basile en 1947. Voir la pho-
to ci-dessus de deux autres petites filles de Dolphis.  

1843-1885 - Troisième migration; Ste Luce et les 
établissements au sud du fleuve St-Jean. 
La phase finale de la migration commence en 1843 après la signature du traité 
Webster-Ashburton lorsque Thomas Thériault arrive à Ste-Luce pour marier 
Élizabeth Nadeau et s'y installer. Cette année-là, on construit l’église de Ste-
Luce. Au cours des 40 prochaines années, 9 autres Thériault migrent à 
Frenchville, 2 à St-Basile, 2 à St-François, et un chacun à St-Jacques, Daigle, Fort-
Kent, Wallagrass, Van Buren et Caribou. 

QUELQUES THÉRIAULT DE LA PÉRIODE  
 Dr Louis L. Thériault, petit-fils de François «Bonhomme» Thériault, 

émigre de Rimouski, QC à Caribou en 1872. Né à Van Buren, il est éduqué 
au St. Mary’s College de Van Buren, puis au Jefferson Medical College de 
Philadelphie et reçoit son doctorat en médecine en 1918. Peu de temps 
après, il retourne dans sa ville natale et y ouvre un cabinet important. 

1947: Soeur Marie-Ange Thériault, 
Soeur Ste Jeanne D'Arc (right/droit) 
(Terriot Acadian Family Photo Archive) 


